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Marie Madeleine est une
« amie » qui veille sur nous, 
prie avec nous et est prête à 

nous aider. Si vous avez 
besoin d'aide pour quelque 

chose, demandez-lui de prier 
avec vous

Venerable    
Marie Madeleine  d'Houët 

Le compagnonnage est important dans la  spiritualité des FCJ. La compagnie 
de Jésus vient en premier et  la fraternité en est une expression tangible. 
Rompre le pain de la vie avec les autres se fait de manières multiples et dans 
cette newsletter, Julie Chamberlin, une compagne en mission réfléchit à la 
question :  « Quelles idées pratiques pouvons-nous offrir aux femmes qui 
cherchent plus de sens dans leur vie ? » 

Le compagnonnage est au centre de chaque culture mais varie selon les 
normes locales. En Australie, il est normal pour des femmes de se regrouper 
pour atteindre un objectif commun, en apprenant les unes avec les autres et les 
unes des autres. Cela fait partie de notre histoire, c’est l’héritage de nos mères 
et grand-mères. Apprendre un nouveau savoir-faire et le partager avec d’autres 
femmes est une joie.      

Que pourriez-vous apprendre ?

Apprendre à préparer une nouvelle recette pour le repas familial a toujours 
beaucoup de succès. Vous pouvez partager cette expérience avec d’autres 
amies, un groupe professionnel dont vous faites partie, avec vos voisins, ou des 
membres de votre communauté locale. Encouragez les autres à faire de même .  
Au sein de vos nouveaux groupes, vous pouvez discuter des talents des unes et 
des autres. Quelqu’une sait-elle jouer aux cartes, ou jouer du piano ? Est-elle 
prête à en faire profiter le groupe ? Qui souhaiterait proposer une séance 
d’apprentissage de ces compétences fort utiles ? Au fur et à mesure que de 
nouvelles idées émergent dans la société, vous pouvez discuter de la valeur de 
chacune. Soyez courageuses, donnez suite à certaines et rejetez les autres. 
N’importe quel aspect de la vie peut conduire au compagnonnage. Partager nos 
expériences de vie élargit notre cercle d’amis. Ces compagnes sont vos paires 
dans la croissance. 

Les Groupes 
A partir de la compagnie des autres, nous développons des groupes liés par 
l’amitié. Les groupes élèvent l’esprit de ceux qui ne sont pas habitués à  
s’engager avec les autres.  Ils deviennent un réseau de soutien et de 
compréhension. 

Dans ma famille, mon frère et sa femme ont déménagé dans un autre état avec 
leur jeune bébé de six semaines. Quelques jours après leur arrivée, la maman 
et le bébé se sont rendus au Centre Local de Santé Communautaire. La sœur 
responsable les accueillit et dit qu’elle allait les présenter aux autres mamans 
et à leurs bébés. Ce fut une démarche formidable et je suis heureuse de dire 
que ces bébés sont aujourd’hui des femmes qui ont entre 30 et 40 ans et ont 
elles-mêmes des bébés. Ces mamans sont toujours amies.   

Les groupes évoluent. Au fur et à mesure des rencontres, certaines peuvent 
quitter ou intégrer le groupe. Un groupe, même s’il ne se compose que de 2 ou 
3 personnes, peut changer d’orientation.  Vous pouvez vous découvrir une   
passion commune pour  discuter de films. L’avènement de la multitude des 
services vidéos en ligne tels que Netflix et Stan facilite cette activité. Le film  
peut  être visionné chez chacune des participantes à tour de rôle et suivi d’un 
débat autour d’une tasse de thé. Voilà un moyen sûr d’attirer de nouveaux 
membres, de partager des idées et des perspectives nouvelles. En évoluant, en 
grandissant et en partageant ensemble, les groupes deviennent votre 
communauté.  

La racine du mot  
« compagnonnage » signifie 
partager le pain de la vie . 

Marie Madeleine a montré une 
compréhension de ce sens  

fondamental du mot 
« compagnonnage» en puisant 

sa force dans l’Eucharistie . 

Cette newsletter explore les 
moyens par lesquels, quelles 
que soient les circonstances , 

nous pouvons partager            
le pain de la vie – c’est-à-dire , 

vivre le compagnonnage.  



Une communauté de femmes pourrait trouver une 
nouvelle orientation en faisant sienne une “Grande 
Idée” et en explorer ensemble son sens profond. Le 
choix est illimité. 

Prenons l'arbre par exemple. Nous connaissons tous les 
arbres ! Nous avons tous admiré leur beauté tout au long 
de notre vie. Peut-être avez-vous un arbre favori ? - Vous 
vous rappelez vous êtes assise sous ses branches, 
admirant sa splendeur unique. Mais saviez-vous que des 
études récentes ont prouvé que les arbres 
communiquaient les uns avec les autres sous la surface du 
sol ? Si cette grande idée vous semble intéressante, vous 
pouvez découvrir le travail de cette scientifique 
canadienne, Suzanne Simard. Elle partage son histoire et 
ses découvertes dans des vidéos en ligne.

Les grandes idées captent l'imagination et deviennent la 
plateforme de passions partagées. Trouvez votre propre 
"Grande Idée", accompagnez-la de recherches, et susciter 
l'engagement d'autres personnes dans votre voyage.  

Dans une crise, les groupes communautaires se mettent en 
avant pour aider ceux qui sont dans le besoin. 

C'est ce qui s'est passé en Australie après les récents feux 
de brousse. En 2019-2020, la côte Est de l'Australie a 
traversé une période d'intenses feux de brousse au cours 
desquels le seul état de Victoria, là où j'habite, a perdu 
5500 habitations. Dans tout le pays plus d'un million 
d'hectares furent dévastés par le feu, plus d'un million de 
personnes furent affectées par la fumée, et plus d'un 
milliard d'animaux furent décimés. Il y eut 33 morts, le 
soutien local fut considérable alors que le feu traversait de 
petites villes. Dans toute l'Australie, des personnes 
contribuèrent à la reconstruction de communautés 
locales. 

Actuellement, des besoins spécifiques à chaque pays 
voient le jour à cause de la pandémie. Cela nous donne un 
large champ d'actions pour aider nos communautés à se 
reconstruire. C'est là où nos petits groupes dans les villes et 
villages, formés à d'autres actions et intérêts, peuvent s'unir 
afin d'aider ceux qui sont dans le besoin.  

Un soir, en regardant l'émission de télévision à succès 
“Histoire Australienne”, j'ai pris conscience du danger des 
piles boutons avec lesquelles les enfants pouvaient 
s'étouffer. Trouvées dans les jouets, et pouvant tomber 
facilement sur le sol, leur petite taille ainsi que leur couleur 
argentée incitent les enfants à les avaler. 

L'émission racontait l'histoire d'une maman dont la petite 
fille âgée de 2 ans décèda après avoir avalé une pile. Lorsque 
sa petite fille tomba malade sans raison et fut transportée de 
toute urgence à l'hôpital, une radio révèla la présence d'une 
pile dans l'oesophage de l'enfant.

Elle se mit à saigner  et mourut, laissant ses parents dans 
une profonde détresse. 

Quelques temps plus tard, la maman de l'enfant  
entendit parler d'une mort similaire dans le  
Queensland. Elle partit à la rencontre de la 
maman du deuxième enfant décédé .Les deux mamans se 
rencon-trèrent et s'unirent par leur tragédie commune . 
Après cette rencontre, elles décidèrent de créer un 
pro-gramme de mise en garde. Elles découvrirent de 
nouveaux talents au fur et à mesure qu'elles obtenaient  du 
soutien et organisaient des actions. 

Y-a-t-il un exemple plus concret de femmes trouvant du
"sens" que celui de ces deux femmes qui ne se
connaissaient pas, se sont rencontrées puis ont travaillé
ensemble pour sauver la vie d'autres enfants ?

Avez-vous une  envie  profonde de trouver un besoin 
réel dans votre communauté et  de mettre en place des 
actions,  non pas seule, mais avec une amie, un groupe ou 
une communauté de personnes partageant les mêmes 
préoccupations. 

Barack Obama, dans son premier volume décrivant son 
expérience  personnelle en tant que président des Etats -Unis 
d'Amérique, a écrit 700 pages de réflexions sur sa vie. Lecture 
pleine d'intérêt.

Lors de son arrivée à la Maison Blanche, la première 
chose que fit le président, fut de nommer son équipe. 
C'est-à-dire qu'il nomma non pas quelques  
responsables  mais 5000 personnes appelées à servir leur pays 
dans des domaines multiples et variés tels que la défense, 
la justice, la finance et les affaires internationales. Ces 
fonctions nécessitaient une grande responsabilité, du 
dévouement, de longues heures de travail ardu au service 
de la présidence. 

Je fus impressionnée par la préoccupation évidente que le 
président Obama avait pour ceux qui travaillaient pour 
lui. La pression semblait être à l'ordre du jour. De temps en 
temps, il se promenait parmi les bureaux exigus, observant 
la vie au travail de ces personnes dévouées. Il décrivit 
une scène au cours de laquelle il remarqua un certain 
groupe de femmes régulièrement réduites  au silence par 
des hommes parlant plus fort qu'elles – et les isolant du 
débat en haussant le ton  lors des réunions d'équipe. Il 
organisa une réunion de groupe spéciale et privée pour un 
groupe particulier de femmes en leur faisant parvenir une 
invitation à dîner à la résidence de la Maison Blanche.

Les vies et les expériences des autres sont des raccourcis dans 
nos apprentissages, qui élargissent le catalogue des 
expériences à partir desquelles nous pouvons déduire du 
sens dans nos vies. 

Julie Chamberlin CiM, Australia 

Apprendre de la vie des autres

Communautés et  deuils 

Communautés et Crises 

Communautés et une Grande Idée 

En 1958, Victoria a été le premier État australien à adopter un 

emblème floral, la bruyère rose, illustrée à la page 1. 




